
Remerciements 

Restez assis, je n’arriverai pas à faire court ! 

Une ordination n’est pas une cérémonie des victoires de la musique, 

ou une soirée électorale. Pour les traditionnels remerciements, je ne 

vais pas lister ma famille, mon producteur, ou mon agent. Mais TOUS 

ICI [pause], TOUS ICI PRESENTS vous êtes, à titre divers et chacun pour 

sa part, responsables de l’homme que je suis et de ce qui vient de se 

passer. Parce que vous m’avez enfanté, accompagné, formé, accueilli, 

supporté, subi ; parce que vous m’avez soutenu par votre amitié, votre 

prière… ou vos deniers (!) ; parce que vous vous êtes mis en quatre 

pour que cette journée soit une fête ; ou tout simplement parce que 

vous êtes là aujourd’hui, du fond de mon cœur de bébé-diacre, je vous 

remercie.  

Me voilà diacre ! Mes épaules ne sont pas taillées pour une telle 

charge. Diacre pour vous, j’ai besoin de vous pour être fidèle à mon 

engagement. Aussi je vous le demande humblement, sans fausse 

modestie : aidez-moi à rester fidèle à la charge de la prière 

quotidienne, de l’annonce de l’évangile. Aidez-moi à déployer une 

charité inventive, à me faire proche de chacun. Aidez-moi à être au 

service de tous. Aidez-moi enfin, à être fidèle au prénom que mes 

parents ont choisi pour moi, et je les en remercie. Benoît signifie : qui 

est béni. C’est à la fois une promesse et une exigence. Se rappeler 

qu’on est béni, ça fait du bien. Me rappeler qu’il me faut, moi aussi, 

« dire du bien », et être le relai de la bénédiction de Dieu, c’est 

stimulant ! 



Allez, j’ose lancer un pavé dans la mare. Rien ne sert de s’extasier sur 

l’engagement de quelqu’un sans prendre conscience que Dieu nous 

invite tous à vivre notre vie comme une réponse à son appel. Appel 

personnel à vivre à plein, et à faire joyeusement sa volonté. N’ayons 

pas peur de faire la volonté du Bon Dieu, dans notre choix de vie (je 

rappelle aux plus jeunes d’entre nous qu’il appelle encore à devenir 

prêtre ou religieuse…), faire la volonté du Bon Dieu dans notre vie 

familiale, professionnelle, sociale, que sais-je encore. Bon, en cela je 

ne suis pas un exemple puisqu’il m’aura fallu 7 ans pour m’y résoudre !  

J’ai une petite pensée pour tous ceux qui n’ont pas pu être présents. 

Quant à ceux qui n’ont pas voulu venir, qu’ils relisent l’évangile 

d’aujourd’hui ! 

Plus sérieusement. Les conditions sanitaires ne nous permettent pas 

de tous nous retrouver autour d’un verre à la sortie de la messe. J’en 

suis profondément désolé. J’espère pouvoir saluer chacun d’entre 

vous à la sortie de l’église. Ne repartez pas sans avoir pris une petite 

image souvenir. Je dis souvent en riant : avant, les gens priaient pour 

les vocations. Depuis qu’ils me connaissent, ils prient pour en avoir des 

meilleures. Alors continuez !  

Et maintenant, confions nous à l’intercession de la Vierge Marie, 

Notre-Dame des Vertus, qui a eu fort à faire me concernant.  

 

Benoit BIZET 


